
- Bonjour Mademoiselle, je voudrais voir M. Vercel.
- Ah ! euh… il n’est pas là, je peux vous renseigner ?
- J’aurais voulu parler à M. Vercel.. C’est pour acheter un château.
- Un château ?
- Un château, oui, pour y installer une colonie de vacances.
- Euh, mais je vous demande pardon, ce château, vous voulez le louer ou l’acheter ?
- Il y a aussi la possibilité d’acheter un château en viager.
- Dans la formule du viager, vous ne pouvez pas occuper l’endroit tant que les propriétaires
sont en vie.
- Bon, notre colonie de vacances ne fonctionnera que trois mois par an.
- Mais même pour trois mois, vous ne pouvez pas déloger les occupants. Ce sont en général
de vieilles personnes.
- Oui, mais ma colonie de vacances c’est pour des jeunes, voyez-vous, des adolescents.
- C’est rarement pour des retraités. Je ne sais pas si vous êtes bien fixé.
- Si, si, je voudrais être opérationnel l’année prochaine. Pour les jeunes il faut du bon air, alors
si ça pouvait être en altitude…
- Et bien, nous avons de belles situations dans l’arrière-pays, à 300 mètres entre 400 et 600….
- Ce n’est pas ce que vous appelez les pieds dans l’eau sur les publicités.
- Mais les pieds dans l’eau, c’est pas souvent en montagne. Je me demande si vous ne vous
trompez pas d’adresse.
- Ecoutez Mademoiselle, je suis bien à l’agence de M. Vercel ?
- Oui.
- Et je ne peux pas avoir un rendez-vous avec lui ?
- Monsieur Vercel est absent pour plusieurs jours. Il assiste à un congrès, oui, le congrès de
l’immobilier.
- Je vois, c’est logique puisque vous vendez des maisons.
- Vous voyez des cageots de légumes vous, ici ? allez ! Vous me mettez en retard dans mon
travail. Peut-être devriez-vous réfléchir ! Vous reviendrez quand vous serez fixé.
- C’est ça, je reviendrai, je reviendrai sûrement.
- Bah, dis donc, si on n’a que des clients comme celui-là, je me demande si on doit rester
ouvert. Incroyable ce type !

- Barbara ! le télex.
- Ah ! oui : rapport de l’agence Lablache pour l’agence Vercel :
La clinique d’esthétique Marie-christine n’a jamais existé. Mme Vercel, qui a joué aux
courses et perdu des sommes importantes à Nice la semaine dernière avait épousé M. Julien
Vercel en se servant d’une fausse identité. Son identité réelle : Josiane Kerbel. A exercé sous
ce nom pendant plusieurs années comme esthéticienne (guillemets)  « maintenue », ce qui l’a
amenée à être interrogée deux fois par la brigade mondaine. Josiane Kerbel est morte
assassinée il y a vingt-quatre heures, ce qui paraît  clore notre enquête. Signé Lablache.
-Vous portez ce télex à Clement et surtout vous ne lui dites pas que je suis ici, je ne veux pas
le compromettre.
- Oh, mais moi à votre place, je m’inquièterais pas de le compromettre, après tout, c’est votre
avocat, pas un enfant de chœur.
- Et puis rendez-moi cet imperméable que vous m’avez volé !
- Ah ! oui, ah, bah très bien, bah regardez. Vous croyez que je peux y aller comme ça ?
Bon alors je ferme la grille. Et surtout vous ne répondez pas au téléphone.
- Sauf si c’est vous qui m’appelez.


